
A :  
 
Son Excellence M. Ban Ki-moon 
Secrétaire Général des Nations Unies 
Quartier Général des Nations Unies 
New York, USA 
 
Le 6 Septembre 2007 
 
Votre Excellence,  
 
Nous, étudiants de la Génération 88, vous appelons respectueusement à relancer au 
plus vite la question de la Birmanie à l’ordre du jour formel du Conseil de sécurité des 
Nations unies (CSNU). Nous demandons que vous usiez de vos bons offices pour soutenir 
l’adoption d’une résolution qui garantisse la protection des Birmans qui expriment leurs 
inquiétudes quant à la situation économique et sociale que connaît leur pays, ainsi que 
leurs opinions politiques, sans répression de la part du gouvernement militaire birman.  
 
Comme vous le savez, depuis deux semaines, des manifestations pacifiques ont conduit 
à l’arrestation et à la détention de plus de 150 personnes. Nous, dirigeants étudiants de 
la Génération 88, avons initié ces marches pacifiques non seulement pour protester 
contre l’augmentation des prix du carburant, mais également pour attirer l’attention sur 
l’immense souffrance du peuple birman. Notre but a toujours été, et restera, une 
transition pacifique vers une société démocratique  et une réconciliation nationale à 
travers un dialogue consistant, ce qui est également l’objectif des Nations unies.  
 
Nous, les dirigeants étudiants de la Génération 88, maintenons notre détermination et 
notre engagement de travailler pour un changement pacifique vers la démocratie et 
de meilleures conditions de vie pour les habitants de notre pays.  
 
Des protestations récentes ont été arrêtées, parfois brutalement, par des membres des 
forces de sécurité et des gangs mis en place par le gouvernement, à l’exemple de 
l’Association de Solidarité et Développement de l’Union (Union Solidarity and 
Development Association, USDA) et les Swan-aah-shin (SAS) ou Maîtres de la Force. 
 
Ceux d’entre nous qui se cachent sont sous la menace permanente d’une arrestation 
ou d’un emprisonnement illégal. De plus, nos familles, amis et proches sont 
constamment harcelés et menacés. Nombre de nos collègues et compagnons militants 
sont détenus et nous sommes préoccupés par leur bien-être. Récemment, les moines 
bouddhistes ont également été attaqués. 
 
Ces réactions violentes doivent être considérées comme des signaux annonciateurs de 
davantage de brutalité, et nous sommes craignons fortement que la situation ne mène 
à encore plus de violence de la part des milices et forces de sécurité à l’encontre des 
personnes qui se battent pour la justice. Nous avons déjà pu constater par le passé que 
les militaires, tout comme l’USDA, sont capables d’oppression brutale contre la 
population, quelles qu’en soient les conséquences, aussi sommes-nous extrêmement 
préoccupés.  



 
Comme vous le savez, les manifestations augmentent dans de nombreux endroits du 
pays malgré les violentes mesures de répression et la poursuite des enlèvements de 
manifestants par les autorités.  
En conséquence, nous avons besoin, en urgence, de votre soutien concret, pour 
empêcher la possibilité, réelle, de davantage de violence et vous pressons, en tant que 
Secrétaire général des Nations unies, d’ agir concrètement par des mesures préventives, 
en tenant compte des signaux déjà existants. 
 
Nous vous prions d’ ordonner à Mr Gambari de se rendre en Birmanie immédiatement et 
de convaincre le SPDC de mettre fin aux harcèlements continuels de manifestants 
pacifiques, de  relâcher tous les militants et prisonniers politiques actuellement détenus, 
et d’ engager un dialogue sérieux avec toutes les parties concernées sur la situation 
politique et l’ avenir du pays.  
 
Nous vous appelons respectueusement à une réponse immédiate face à l’ urgence de 
la situation et à prendre des mesures immédiates. 
 
Sincèrement, 
 

 
Htay Kywe 
Les étudiants de la Génération 88 
 


